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de votre liberté, est cause que vous vous jetez témérairement
dans les occasions du péché, que vous ne travaillez pas à votre
salut avec crainte et tremblement, comme l'Apôtre le comman-

de ; que vous ne vous tenez pas sur vos gardes, pour ne pas
tomber, quoique vous soyez debout ; que vous ne priez pas Dieu
avec ferveur, afin qu'il vous tienne par la main ; que vous n'êtes

pas dans un état d'humiliation continuelle en sa présence, com-
mue les saints vous le conseillent.

3o Vous péchez contre cette vertu quand vous n'espérez pas
comme il faut espérer, c'est-à-dire avec u"e pleine confiance.
Cette confiance est comme une ville de refu e où se retirent en
sàreté tous les vrais pénitents, quelque grands que soient leurs

péchés : elle est fondée sur la toute-puissance de Dieu, sur sa
miséricorde, sa justice et sa fidélité. Peut-être que vous ne dou

tez pas de sa puissance, mais de sa miséricorde ; et c'est elle
néanmoins qui vous est particulièrement promise, si vous espe-
rez en lui : La miséricorde envirounera celui qui espère dans le
Seigneur.

Pour animer votre espérance, excitez votre foi sur ces paroles
de l'Ecriture ; David dit : Seigneur, vous êtes doux et miséricor-
dieux envers tous ceux qui vous invoquent. Le prophète Jéré-
mie dit : Que l'impie quitte sa mauvaise vie, et l'homme injuste
ses pensées perverses, et qu'il retourne au Seigneur, qui aura

pitié de lui. Saint Paul dit que Dieu est riche en miséricorde
envers tous ceux qui l'invoquent. Il ne vous aurait pas attendu
si longtemps, s'il ne voulait avoir pitié de vous ; il ne vous com-
manderait pas d'espérer en a miséricorde, s'il vous la voulait
refuser. Vous. me direz encore que Dieu est miséricordieux, mais
aussi qu'il est juste et qu'il aime la justice : saint Jean, le disci-

ple bien aimé, nous assure que Jésus-Christ est notre avocat ;

il plaide en notre faveur. Il représente à son Père qu'étant notre
caution, il R payé et satisfait très abondamment pour nous, qu'il
nous a cédé et transporté tous ses mérites ; il lui représente les

douleurs de sa passion et la*inort qu'il a soufferte pour l'expia-
tion de nos pêchés. D'ailleurs, Dieu est fidèle en ses promesses.

Or, il a dit par son prophète Ezéchiel : si l'impie fait pénitence,
il aura la vie, et je mettrai en oubli toutes ses impiétés. Vous
devez cepe'ndant comprendre que toutes ces paroles ne s'adres-
sent quiaux vrais pénitents ; car croire qu'il ne faut que dire :
Mon Dieu, j'ai péché, et persévérer jusqu'à la mort dans la mau-


